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 UNE RENTRÉE SUR LES CHAPEAUX DE ROUES ! 
 

Après la pause estivale qui aura été, je 
le souhaite, bénéfique pour vous, nous voilà de 
nouveau repartis avec dans le cœur plein d’idées 
et de projets, je l’espère ! Notre Eglise est 
ballotée par le drame des actes de pédophilie 
commis par des prêtres ou personnes 
consacrées. Ce numéro vous donne la réaction 
de l’équipe presbytérale de notre unité pastorale 
sur ce sujet bien délicat. Que l’espérance 
chrétienne nous porte et nous aide à faire en 
sorte que de tels méfaits ne puissent plus jamais 
se reproduire ! 

La rentrée est marquée par l’inauguration de la 
Maison Saint-Jean-Paul-II à Montfermeil : ce fut 
une belle et joyeuse journée autour de notre 
évêque accompagné de Mgr Gérard Defois et du 
Père Thomas, mon illustre prédécesseur. 

Le premier grand événement que cette maison accueillera sera la Formation Locale pour la 
Mission qui débute dès le vendredi 12 octobre et connaît un bel engouement : rappelons que 
chaque mois, la même séance a lieu le vendredi soir à Montfermeil et le samedi 
matin à Coubron et qu’il est encore possible de s’inscrire ! 

Autre événement prévu dans cette maison : le 15 octobre, nous accueillerons une trentaine de 
prêtres de la Fraternité Missionnaire des Prêtres pour la Ville.  

Ce numéro vous donnera aussi l’occasion de mieux percevoir la pastorale des mariages 
et des obsèques au sein de notre unité pastorale et d’honorer la mémoire du Père Gaston Neerinck 
qui exerça son ministère sacerdotal chez nous. Que le souffle de l’Esprit vous donne le 
discernement et le dynamisme tant nécessaires en cette rentrée ! 
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 Père Hubert Louvet 
(Curé modérateur 

Paroisses du Plateau) 
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 « CHACUN À SA PLACE »… 
                               « CHACUN A SA PLACE »  

 Pour sortir de la crise qui entache l’Eglise du Christ, le Saint-Père pointe du doigt le 
cléricalisme. Celui-ci peut se définir dans ce contexte comme un abus de pouvoir moral exercé 
soit par  des clercs, soit par des laïcs. Afin de lutter contre ce cancer, le journal La Croix 
proposait dix pistes de réflexion, dont les deux premières étaient « mettre les prêtres à leur 
juste place » et « mettre les laïcs à leur juste place ». Cela nous conduit à nous interroger sur 
ce qu’est l’Eglise. 

 La bonne nouvelle est que chacun a une place. L’Eglise n’est pas une association 
caritative ni une ONG, elle n’est pas un groupe de personnes partageant la même opinion 
religieuse. L’Eglise est le peuple de Dieu, Corps du Christ et Temple de l’Esprit Saint. Par le 
baptême, nous avons tous reçu cette mission d’annoncer la Bonne Nouvelle à tout homme par 
la sainteté de notre vie en pratiquant des vertus de foi, espérance et charité. En cela, chacun a 
sa place dans l’Eglise car chacun a un rôle à jouer dans le salut du genre humain.  

 Comme Corps structuré, l’Eglise a une organisation interne voulue par le Christ. En 
effet, dans les Evangiles, nous voyons le Seigneur choisir douze hommes mis à part pour être 
envoyés et agir en son Nom : ce sont les Apôtres. Les évêques, successeurs des apôtres, 
reçoivent la mission de conduire le peuple de Dieu d’un diocèse au nom du Christ, unique 
Pasteur. Les prêtres, collaborateurs des évêques, sont mis à part pour être au service de la 
communauté où ils sont envoyés : ils reçoivent la triple charge d’enseigner, de gouverner et de 
sanctifier le peuple de Dieu. Cela n’est pas lié au talent ou au caractère du prêtre mais au 
sacrement de l’ordination presbytérale qu’il a reçu, lui permettant d’agir au nom du Christ Chef 
et Pasteur de son peuple. 

 Enfin, les diacres sont au service de la diaconie de la Parole, de la liturgie et de la 
charité auprès des plus pauvres. L’évêque, les prêtres et les diacres, par leurs ordinations 
respectives, appartiennent au clergé et ce sont eux qui sont au service du peuple de Dieu, 
chacun selon les grâces reçues. Les laïcs ont la mission d’être des témoins du Christ 
ressuscité non seulement en se mettant au service de l’Eglise (catéchisme, visite des malades 
etc…) mais surtout dans la société en s’engageant de différentes manières pour rendre notre 
monde plus juste. Tous, évêques, prêtres, diacres, laïcs, tous nous sommes membres du 
Corps du Christ, fidèles de l’Eglise : la hiérarchie de l’Eglise ne supprime pas l’égalité de ses 
membres mais au contraire, souligne la diversité des services de chacun. Personne n’est 
maître de telle ou telle mission de l’Eglise : il n’y a qu’un seul Maître, le Christ. Tous, nous 
sommes au service de Dieu, chacun selon nos charismes et notre vocation particulière : 
parents, époux, consacrés, célibataires. Sachons redécouvrir la richesse de cette diversité des 
vocations en répondant toujours plus fidèlement à l’appel du Seigneur à aimer comme Lui-
même nous a aimés afin que chacun soit à sa place et que le Christ garde la première place.  

 

 Père David Krupa 
(Vicaire Paroisses du Plateau) 
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 LETTRE SUR LES SCANDALES 
                      DE PÉDOPHILIE DANS L’ÉGLISE 
  Chers paroissiens, chers parents de l’aumônerie et du catéchisme,  

vous n’êtes pas sans savoir qu’un nouveau scandale de pédophilie dans l’Eglise a 
éclaté au cours de l’été, cette fois-ci dans le diocèse de Pittsburgh aux Etats-Unis. Nous, les 
prêtres de votre paroisse, sommes bien évidemment consternés par les faits.  

La pédophilie est un fléau de notre société : 75 % (*) des cas se produisent dans un 
cadre familial  ;  elle concerne les parents, grands-parents,  oncles, sur leurs enfants, petits-
enfants ou neveux, mais également les personnes ayant une trop forte autorité sur des 
mineurs. Ne nous y trompons pas, la pédophilie n’est pas un acte seulement immoral mais elle 
est répertoriée par l’organisme de Classification Internationale des Maladies (CIM) comme 
trouble mental. Sa racine n’est donc pas à chercher dans la discipline du célibat que des 
milliers de prêtres vivent dans la joie du don total à Dieu et au peuple de Dieu.  

Sachez que depuis plusieurs années, l’Eglise lutte pour que ce drame ne se passe 
plus jamais (aucun prêtre accusé dans le diocèse de Pittsburgh n’est actuellement en 
fonction). C’est un comportement grave et inacceptable et combien plus lorsqu’il s’agit de celui 
qui est censé représenter la protection et l’amour de Dieu. 

Sachez également que sur notre paroisse, nous prenons toutes les dispositions 
nécessaires depuis plusieurs années pour éviter toute situation à risque : les salles de 
catéchisme restent ouvertes, les entretiens individuels ou les confessions se font dans une 
pièce ouverte ou vitrée, et il y a dans la mesure du possible plusieurs animateurs pour 
accompagner les groupes d’enfants et les camps.  

De la part de l’Eglise, nous voudrions sincèrement vous demander pardon pour 
l’image désastreuse de notre religion causée par des prêtres. 

Nous en souffrons et vous devez certainement aussi en souffrir. Nous aimerions vous 
demander de prier pour les victimes qui resteront sans doute blessées à vie, mais aussi pour 
que l’Eglise retrouve son rôle de lumière pour le monde. 

Nous en sommes convaincus, cela se fera si nous nous mettons chaque jour 
humblement en quête de Dieu. 

Merci pour votre confiance envers nous.  

 Les prêtres de l’Unité Pastorale du Plateau 
(Clichy, Coubron, Courtry, Gagny Nord, Montfermeil, Vaujours) 

(*) Selon les chiffres du SNATEM (Service National d'Accueil Téléphonique pour l'Enfance Maltraitée – Etude SNATEM 2001)  
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 INAUGURATION DE LA MAISON PAROISSIALE         
        SAINT-JEAN-PAUL-II 

 Dimanche 16 septembre 2018 Monseigneur Pascal DELANNOY accompagné de 
Monseigneur Gérard DEFOIS (Archevêque-Evêque émérite de Lille) a célébré la messe 
d’inauguration puis la bénédiction de la Maison Saint-Jean-Paul-II. Le père Thomas BINOT, à 
l’origine du projet était également présent. 

 Le père Hubert LOUVET (curé modérateur) a confié à Bernard MOULIN (diacre ), qui a suivi 
les travaux pour la paroisse, le soin d’introduire la cérémonie de bénédiction (NDLR). 

Introduction à la cérémonie par Bernard MOULIN (Diacre) 

 Certains d’entre nous ont connu l’ancienne maison paroissiale qui s’appelait Jean-Paul-II. 

Elle a accueilli des générations de chrétiens pour le catéchisme, des fêtes, de multiples réunions et 
rencontres, avec souvent des joies et parfois des tensions.  

Je me suis laissé dire qu’en hébreu, c’était le même mot « beth » qui désigne la maison et la 
famille.  

Depuis sa fermeture, il y a plusieurs années, puis sa destruction, nous nous sentions un peu 
orphelins, car privés de cette maison de famille, et certains ne croyaient même plus à l’édification 
de cette nouvelle maison paroissiale. 

Maintenant ça y est, elle est là, devant nos yeux et elle porte toujours le nom de Saint-Jean-Paul-II. 

Cette maison, nous souhaitons qu’elle ne soit pas seulement des murs de béton, de métal et de 
verre, aussi beaux soient-ils, mais qu’elle soit constituée des pierres vivantes que sont les 
chrétiens de nos villes. 

Cette maison paroissiale, cette maison de famille, elle doit être le lieu de l’amour fraternel, de la 
transmission de la foi, du partage, et de la solidarité. 

Elle doit donc être un lieu de l’amour fraternel, où pourront se retrouver les chrétiens pour partager 
ce qui fait leur foi, mais aussi un lieu où prêtres, diacres, religieuses, laïcs trouveront un endroit 
pour réfléchir à la mission et à l’évangélisation de leurs frères. 

Elle doit être un lieu de transmission de la foi où les adultes feront découvrir à des enfants, à des 
jeunes, mais aussi à d’autres adultes l’amour que Dieu leur porte. 

Elle doit être un lieu de partage, car cette maison sera ouverte sur la vie locale de notre ville. 
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Elle doit être ouverte à tous ceux et celles qui, pour un conseil, une écoute, sentent le besoin de 
frapper à la porte de l’Eglise.  

Elle doit aussi être un lieu ouvert aux périphéries chères au pape François. 

Elle doit être enfin un lieu de solidarité pour ceux de nos frères qui eux n’ont pas de maison, pour 
qu’ils soient bien reçus car à travers eux, nous recevrons le Christ. 

Cette demeure, cette maison paroissiale, cette maison de famille nous attend. 

Qu’elle soit le départ de nos initiatives, de nos missions, le point de rencontre de 
nos expériences, et le lieu de partage de nos joies ! 

 Bernard Moulin 
(Diacre Paroisses du Plateau) 

 

Témoignage de Omar Jean-Bernard (Servant de messe et animateur d’aumônerie) 

Je me présente : Omar Jean-Bernard  NOMOKO. 

Je suis servant d'autel au sein de la paroisse Saint-Pierre-Saint-Paul et animateur d'aumônerie 
depuis maintenant 2 ans. 

Je suis très heureux d'être aujourd'hui ici parmi vous et d'avoir l'occasion de prononcer un 
discours.  

Tout d'abord, la foi chrétienne d'un jeune peut difficilement exister sans un minimum d'organisation 
et de structure.  

C'est  pourquoi  sont mis en place des "services" comme le catéchisme ou encore l'aumônerie, et 
cela ne se fait pas tout  seul  mais en Eglise.  

Jésus en effet nous appelle et nous rassemble autour de séances où chacun trouve sa place. 

Bien évidemment, tout cela ne pourrait pas être possible sans les maisons paroissiales. 

 Aujourd'hui a lieu l'inauguration d'une d'entre elles. 

De nos jours, certains jeunes peuvent être touchés par la beauté du Seigneur mais ne savent 
justement pas où partager leurs expériences et avec qui. 
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Eh bien, cette salle paroissiale qui accueillera sans doute et je l'espère beaucoup de monde leur 
donnera l'occasion de se rencontrer, de partager, de s'aider ou même de  trouver le courage de 
surmonter certaines épreuves de leur vie personnelle. 

Cette salle paroissiale représente bien plus qu'un simple bâtiment, c'est un symbole d'espoir car  il 
y a eu de nombreuses collectes, des dons, des appels, bref beaucoup de travail pour permettre 
entre autres à cette jeunesse de grandir dans sa foi et, pourquoi pas, se découvrir certaines 
vocations... 

Les jeunes d'aujourd'hui  sont aussi les adultes de demain, alors ce projet ne cessera de grandir 
avec nous les jeunes, mais aussi  avec vous. Aujourd'hui, nous sommes tous dans la joie.  

Alors avec moi, rendez grâce au Seigneur car éternel est Son amour !  Lui seul a fait de grandes 
merveilles ! Éternel est Son amour !!

 Omar Jean-Bernard NOMOKO 
(Servant de messe et animateur d’aumônerie) 

  

Photos et vidéos sont à retrouver sur notre site http://plateau93.catholique.fr rubrique souvenirs 
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 10 ANS DE L’ASSOCIATION 
« PROTECTION DU PATRIMOINE » de Courtry 
Cette Association qui rénove l’église Saint-Médard a fêté ses 10 ans au Centre Culturel 
Jacobsen.  
Le Dimanche 10 juin 2018, un repas antillais concocté par Marie-Pierre Rosemond, aidée de son 
mari Pierre, de Francine,  de Sylvaine, fut servi dans la bonne humeur par de nombreux bras 
volontaires. 
120 personnes formaient autour des nombreuses tables dressées pour le déjeuner, un ensemble 
joyeux et détendu, composé d’adhérents et de sympathisants. Nos quatre prêtres, Hubert, notre 
curé, Alexandre, responsable de Saint-Médard, mais aussi les Pères Daniel et David, Monsieur le 
Maire de Courtry Xavier Vanderbise, plusieurs maires-adjoints, Madame Suzanna Guénégo,  
architecte des Bâtiments de France  et son mari,  tous étaient venus par amitié faire dignement la 
fête en l’honneur de l’église St. Médard, restaurée en grande partie par l’action et les contributions 
financières de    «  l’Association du Patrimoine ». 
Depuis sa fondation en Mars 2008, André Trioullier assume avec beaucoup de joie et de confiance 
la présidence. Mais il n’est pas seul, puisqu’un  Bureau de choc qu’il qualifie d’ « extraordinaire » 
l’accompagne dans cette charge : Joël Nicolas, Isabelle Bénot, Marjorie Durban, Marie-Pierre 
Rosemond et Marie-Do Gianesin. 
 

En 10 ans, l’Association a investi 64 000€  dans l’achat des BANCS, dans le financement et 
l’installation de la MOQUETTE,  mais aussi dans la RESTAURATION de plusieurs TABLEAUX et 
la réalisation de l’Enseigne « SAINT-MÉDARD », sans compter les 2 VITRAUX et la création de la 
BAIE VITRÉE…. et d’autres choses encore. 



Page : 10 de 16 

 

Dans le discours de présentation, il fut précisé avec force et conviction que ce beau résultat, 
porté dans la prière, était celui de tous, de tous ceux qui se sont investis dans l’entretien, 
dans la restauration et qui ont mis leur talent au service de la Communauté. Rien n’aurait 
été possible non plus sans les cotisations et la générosité des dons... 
 

L’Association, malgré de nombreuses démarches, ne reçoit aucune subvention parce qu’elle n’est 
pas propriétaire des lieux, et à l’étonnement de beaucoup, elle donne de l’argent à la Mairie pour 
l’encourager à faire les travaux indispensables. 
 

Mais ce qui importe plus que les réalisations matérielles, c’est la naissance puis le 
développement progressif d’une communauté priante. Communauté composite dont les 
membres viennent d’Asie, d’Afrique, d’Europe et, bien sûr de France. Chacun a pris le 
temps de se découvrir et de s’apprécier, et par le mystère de Dieu, aspire à devenir, peut-
être, une des pierres vivantes dont le Christ a besoin. 
 

La journée fut baignée de soleil. L’absence de rideaux occultants a gêné la projection des deux 
nouveaux DVD réalisés par André Trioullier et Jean-Pierre Fourage sur l’impérieuse nécessité de 
rénover les voûtes ainsi que sur le bilan. 
 

Après les festivités, il fallut passer au rangement. Celui-ci fut totalement remarquable d’efficacité. 
En un clin d’œil tout fut rangé, plié. La vaisselle par contre dut se faire à la main 
car l’appareil venait de tomber en panne ! 
Merci encore à tous et à chacun pour ce bon moment passé ensemble. 
 

  André TRIOULLIER 
(Président de l’Association du Patrimoine Culturel et Religieux de Courtry et environs) 
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 LE MARIAGE CATHOLIQUE 
 

Le mariage catholique, un sacrement qui vient consacrer l’amour entre deux personnes. C’est le 
point de départ d’un chemin de vie que les fiancés espèrent très long, fructueux et plein d’amour.   

La préparation au mariage catholique a pour objectif d’aider les fiancés à explorer les attentes de 
l’Eglise  pour mieux discerner leur choix de s’engager l’un envers l’autre.  

A ce titre, elle a pour vocation d’aider les fiancés à comprendre et mieux appréhender quatre piliers 
du mariage qui sont les principes fondamentaux sur lesquels est fondé le mariage catholique :  
 

la liberté : elle implique la liberté des futurs mariés de s’engager dans le mariage sans aucune 
contrainte (pas de contraintes familiales, sociales ou financières). Seul l’amour  motive la 
décision des fiancés. 

 

l’indissolubilité : c’est comprendre le caractère unique et éternel du sacrement du mariage.   
la fidélité : bien plus large que la fidélité sexuelle, elle implique la disponibilité, le dialogue qui 

renforce l’amour dans la durée. C’est aussi, pour les futurs mariés, être compatissant l’un 
envers  l’autre. 

 

la fécondité : c’est d’une part accepter les enfants que Dieu nous donne et les éduquer dans 
la Foi Chrétienne et d’autre part faire preuve d’une fécondité sociale qui donne envie à 
d’autres couples de s’engager dans le mariage catholique.  

La préparation est organisée de façon conjointe pour  les sept  paroisses du secteur du Plateau. 

Il est conseillé aux fiancés de s’inscrire entre 8 et 12 mois avant la date du mariage.  

La préparation débute par un rendez-vous pour faire connaissance avec le couple,  la constitution 
d’un dossier administratif et un entretien avec les fiancés qui dure environ 1 heure. 
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La préparation elle-même s’articule autour de : 3 
journées plénières animées par le prêtre responsable 
(Pè r e  A lexand re )  avec  l es  coup les 
accompagnateurs , auxquelles  tous les fiancés 
participent. Chaque journée s’organise autour de 3 
temps forts : 
 

• la messe 
• des enseignements préparés conjointement 

par le Père Alexandre et les couples 
accompagnateurs autour de thèmes 
sélectionnés pour la journée ainsi que des 
questions pratiques et du travail en équipe (en 
groupe). 

• un repas partagé. 
 

Chaque couple de fiancés rencontrera 5 à 7 fois un 
des couples accompagnateurs qui lui sera assigné. 
Ils approfondissent les discussions autour des quatre 
piliers, à l’aide d’un support (le carnet des fiancés),  dans un contexte empreint d’intimité et de 
convivialité. Ce sont des moments de partage d’expérience pendant lesquels on explore toutes les 
questions, surtout celles que l’amour nous évite d’envisager. A titre d’exemple, je pourrai citer ici 
deux  questions qui reviennent le plus fréquemment : 

• est-ce que tout est pardonnable ? 
• comment avez-vous fait pour vivre ensemble pendant 25 ans ? 

Chaque année nous préparons sur le secteur une vingtaine de couples qui se marient soit ici soit 
en province, soit à l’étranger. 

Le mariage catholique est toujours d’actualité et il a 
encore de beaux jours devant lui… 

Si certains couples mariés sont tentés par ce beau 
parcours d’accompagnement de ces fiancés, nous les 
accueillerons avec joie… !   

  Zoé et Christian  AHOUANGONOU 
(Paroisse Saint-Pierre-Saint-Paul 
Equipe préparation au mariages) 
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 LA MARCHE–PÉLÉ de Saint-Christophe de 
Coubron à Notre-Dame des Anges 
Ils étaient onze, ni plus ni moins.  Ni 30 ! Ni 100 ! Comme par le passé. 
Mais ils ont bien marché, le cœur accroché à tous ceux qu’ils portaient : 
Parents, amis, le monde, les prêtres,  les huit clochers… 
 

Ils ont d’abord dans l’église de Coubron prié, 
Unis aux Chrétiens d’Orient qui chantaient  de leur côté, 
Et les ont rejoints pour un « Notre Père » en français 
Suivi de l’araméen, si lent et profond qu’on en était remué… 
Le prêtre orthodoxe parlait anglais, 
Mais son sourire était accueil  et sa bénédiction a lancé le pélé. 
 

Au premier arrêt au lavoir de Coubron,  la confiance s’est déployée. 
Quand on a échangé sur l’autorité : comment la subir, l’exercer, 
Y donner place au Saint Esprit ; on commença à partager. 
Puis on s’est mis à cheminer, à faire fonctionner les mollets. 
De bonne humeur, on a chanté et récité le chapelet. 
 

Les bois défilaient, on s’arrêtait pour échanger sur des points clés : 
Le vécu des fruits du baptême, les choix personnels de Dieu que l’on fait, 
Les signes de ces choix, les progrès par l’Eglise, la pauvreté, 
Les petits gestes que l’on pose, pas vers plus de sainteté… 
Chacun tour à tour livre son cœur, a quelque chose à confier, 
De ses soucis, de son être profond. L’essentiel est de trouver 
Dans le regard et le cœur des autres  écoute confiance et amitié. 

 

Ils étaient onze qui plus ou moins se connaissaient, 
Et ils seront heureux l’an prochain de se retrouver,  
Mais plus nombreux quand même autour de  Marie, 
notre Mère Bien Aimée ! 
 
 

 Sylvaine TRIOULLIER 
(Paroisse Saint-Médard) 

 
 
Les marcheurs : Maria, Marie-Noëlle, Brigitte,  Elisabeth, 
Eulalie, Irma, Céline-Pauline, Sylvaine, Jean-François, 
Claude, André 
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 PERMANENCE OBSÈQUES … de quoi s’agit-il  ?                   

Gilles a en charge la permanence obsèques du Plateau.  Concrètement, il sert d’intermédiaire 
entre les sociétés de pompes funèbres et les célébrants prêtres ou laïcs. 

Depuis quand assumes-tu cette fonction ?  

Depuis trois ans, sitôt ma première vie professionnelle terminée.  

Et alors, cette mission ? 

Belle, magnifique… même si cela est parfois compliqué ! Rencontrer les familles en deuil, diriger 
une cérémonie au moins une fois par semaine, c’est parfois une épreuve, mais ces rencontres sont 
toujours humainement et spirituellement riches même quand elles sont difficiles. 

Il faut développer des qualités d’écoute alors ? 

Elles sont essentielles ! Et pour ma part je ne suis pourtant pas sûr d’être le mieux loti, si j’en crois 
une experte… ma femme ! (rires). J’admire d’ailleurs les qualités d’écoute « avec le cœur » des 
femmes très impliquées dans l’équipe, Lucie et Maria par exemple sans oublier notre doyenne, 
Jacqueline, qui nous aide toujours avec Manuel.  

On ne finit pas par avoir des idées noires ? 

Pourquoi ? Certes, cela nous renvoie à notre propre mort mais accompagner une famille qui a 
perdu un être cher (parfois très jeune, ou pas), cela peut et doit nous toucher. Mais nous sommes 
là pour lui rappeler que Jésus lui aussi a pleuré à la mort de son ami Lazare, il n’a pas fait un long 
discours ! Simplement il pleura, c’est peut-être le verset le plus court de la Bible. 

Et ça passe ?   

Dieu écrit droit avec des lignes courbes dit un proverbe portugais. Il faut reconnaître que dans ce 
type de mission, on mesure concrètement la déchristianisation de notre pays. Le mort est parfois 
(souvent ?) le seul croyant de l’assemblée. Mais il y a aussi des rencontres qui vous font grandir 
dans la foi comme ce jour où, au crématorium, j’ai présidé les obsèques d’un franc-maçon, ex-
laïcard militant. A sa mort, sa famille a découvert qu’il avait rédigé, deux ans avant de disparaître, 
un petit texte où il confessait son retour à la foi et son désir de funérailles religieuses. Le fils était 
furibard comme beaucoup dans l’assemblée, composée de francs-maçons en grande tenue. C’était 
tendu !  
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Mais il faut du monde ? 

Oui ! Il faudrait qu’un laïc ou une laïque supplémentaire accepte d’être formé(e) a cette belle 
mission. Montfermeil présente la triste (ou heureuse) particularité d’abriter à la fois un énorme 
hôpital et un des rares crématoriums du département. Si le nombre des cérémonies a beaucoup 
baissé ces dernières années, il 
reste parfois important (6 à 8 dans 
la semaine). 

C’est plus que dans de 
nombreuses paroisses 
parisiennes !  

Une femme alors ? 

Par rapport à ce que j’ai dit plus 
haut ? Pour la formation que nous 
lui dispenserons, je suis sûr 
qu’elle écoutera (rires)… mais un 
homme irait très bien aussi ! 
 

 Gilles GERARD 
(Paroisse Jésus-Adolescent) 

 Hommage à notre cher ami disparu 

Le père Bruno DE BOISSIEU nous informe du décès du 
père Gaspard NEERINCK. 
Il était depuis 4 ans à l'EHPAD des Petites sœurs des 
Pauvres  à Toulouse avec la maladie d’Alzheimer. Il ne 
pouvait plus s'exprimer et respirait difficilement. 
Il est maintenant en paix et prie pour nous, il avait 86 ans. 
La messe d'adieu a eu lieu le 4 septembre 2018 dans la 
chapelle des sœurs. 

Le Père Gaspard a été prêtre à Montfermeil de 2005 à 
2007, avec l'équipe de la MOPP. 

Les paroissiens et la rédaction présentent leurs sincères condoléances aux familles et les 
assurent de leurs prières. 

Vous pouvez retrouver sur notre site l’entretien qu’il avait eu lors de son arrivée à Montfermeil en 
2005 avec notre ami Christian PERRODIN pour le journal « Vie de l’Eglise à Montfermeil » ainsi 
que la rétrospective de sa vie. 
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Merci à nos annonceurs, à tous les rédacteurs et photographes qui ont accepté de  
participer à la réalisation de ce numéro. 

Pour le comité de rédaction  : Jean-Pierre  DUNEUFJARDIN et Jean-Pierre FOURAGE 


